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ÇA SUFFIT

A l’occasion de la consécration de la basilique du Sacré 
Cœur, il ne sera pas sans intérêt de rappeler le trait sui­
vant:

Une femme, très pauvrement vêtue, se présente à la 
sacristie de la basilique, et demande à parler au supé­
rieur des chapelains. L’heure est tardive.

Celui-ci arrive et, croyant avoir affaire à quelque 
mendiante, la prie de lui expliquer ce qu’elle désire.

Elle lui tend une enveloppe grossière. Le P. Lemius 
l’ouvre et en tire cinq billets de mille francs.

—C’est pour votre œuvre, lui dit cette femme. Ce sont 
mes économies de vingt années.

Un peu interloqué, le P. Lemius voudrait savoir le^ 
nom de celle qu’il prenait, tout à l’heure, pour une pau­
vresse, où elle habite, etc.

—Tout ça est inutile, répond-elle. Le bon Dieu me 
connaît bien, ça suffit.

Et elle s’en va.
Belle parole d’humilité, après un grand acte de géné­

rosité!
Combien tl’au très dévouements obscurs que le monde 

ne connaîtra jamais, mais que Dieu a inscrits dans son 
grand livre de vie!

ET VOILA !

lE ne suis ni grand, ni beau, ni savant, mais je 
suis chrétien, catholique, clérical et calotin. 
Bien plus, j’en suis fier: il faut toujours mettre 
quelque part sa petite vanité.

Donc je vais à la messe et .voici comment je com­
prends la chose. D’abord, je n’y manque jamais quand


